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LE MOT DU PRESIDENT

OPÉRATION OFPRA : L’ASILE POUR LES ERYTHRÉENS.

Une vaste opération d'information sur le droit d'asile a été lancée sur la « New jungle » le 16 mai.

Les bénévoles de Salam, comme ceux de l’Auberge des Migrants, de MDM et du Secours Catholique avaient 

été conviés sur le terrain près de Jules Ferry pour aider à rencontrer nos amis migrants et pour aider à des 

déplacements jusqu’en  ville (navettes).

De nombreux bénévoles de Salam étaient présents dès 9h00 ce matin-là pour apporter leur coopération à 

cette grande première ! 

Nous étions ce jour dans le concret. Et le  soir, ce sont quasi cent amis migrants qui avaient un RDV dès lundi à 

Calais pour obtenir leur statut de réfugié avec l'ensemble des droits inhérents. Nous aurons permis à nos amis 

de tourner une page vers une nouvelle et vraie vie.

Chacun a pu prendre connaissance de l'opération "asile pour les Erythréens "

Cette action dérogatoire a été un plus pour les "chanceux" qui auront pu ainsi en quelques jours obtenir le 

statut de réfugiés.

Pourquoi les Erythréens ?

Car ils ne demandent quasi jamais l'asile,

car ils l'obtiennent  systématiquement, le pays étant une des dictatures les plus dures.

Un long travail en amont avait permis la mise en place par l'OFPRA d'une délocalisation de leurs services sur 

Calais,

des possibilités d'obtentions du statut de réfugiés,

la mise en hébergement de TOUS les demandeurs d'asile actuellement sur Calais, dès le vendredi,

http://www.asssociationsalam.org/


la mise en place de nouvelles convocations accélérées pour toutes les personnes qui étaient déjà entrées en 

procédure : tous les amis migrants qui avaient commencé une démarche à l'OFII se sont vus être rappelés pour 

obtenir une nouvelle convocation dans un laps de temps sérieusement raccourci.

Le soir du 18 mai, 38 visages radieux ont pris la route pour Annecy et Grenoble munis d'une carte de statut de  

réfugié de 10 ans.

Certains amis migrants ont refusé, ils pourront toujours tenter leur chance par la voie classique à Fontenay.

On peut s'étonner certes.
Critiquer, s'indigner… me semble déplacé.

Bien évidemment tout cela est largement insuffisant,
bien évidemment nous devons continuer à exiger des améliorations du droit d'asile.

Faut-il pour autant refuser toute avancée ?
Il est parfois difficile de rester objectif bien au chaud avec sa carte d'identité...

L'action est l'oxygène de SALAM NPC ! 

Certes l’OFPRA a pris un gros risque : au lieu de 111 réponses positives pour 233 places, il aurait pu y en avoir  

466  et  là  les  tensions  et  conflits  auraient  été  graves.  Tout  le  monde  aurait  eu  beau  jeu  de  crier  à 

l’irresponsabilité.

Mais ce n’est pas le cas et cette opération a démontré qu'une information basée sur la proximité peut-être 

entendue différemment et qu'alors  l’Angleterre n’est plus le seul  espoir de nos amis migrants.

Jean Claude Lenoir



                                                Photos Corinne Outrequin

VENUE À CALAIS, LE 4 MAI, DE MONSIEUR CAZENEUVE, MINISTRE DE L'INTÉRIEUR

Monsieur le Ministre de l’Intérieur est venu à Calais le 4 mai dernier. 

Salam Nord/Pas-de-Calais en a profité pour présenter  publiquement deux revendications :

• Que d’autres lieux d’accueil  soient ouverts ailleurs, pour anticiper l’arrivée de nombreux exilés.

• Que le retour au pays, qu’il soit volontaire ou pas, ne soit plus jamais un retour solitaire, vécu comme 
un échec grave par celui qui rentre comme par ceux vers qui il revient.  Qu’une aide au retour soit mise  
en place de manière collective, autour d’un projet réel, avec un accompagnement.

Jean Claude Lenoir
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UN SUPER TANDEM DE BÉNÉVOLES, DEUX INTERVENTIONS LOIN DE CHEZ NOUS 
ET TROIS JOURS DE WEEK-END DE PENTECÔTE

« VIDÉO EN LIBERTÉ » À CUISERY (SAÔNE ET LOIRE)

Samedi matin 23 mai dès l’aube, nous sommes parties, Yolaine et moi, dans la brume, pour un week-end au  
service de Salam.
Samedi à 17 heures, nous étions à Cuisery, à quelques kilomètres de Tournus, pour présenter l’association et la 
question des migrants. Nous avons parlé devant environ trente-cinq personnes : un public très intéressé, qui a 
très vite  transformé l’exposé que nous avions préparé en dialogue très riche et très agréable. Mais tous ces  
gens tombaient des nues : s’ils avaient entendu parler des migrants de Calais, ils n’avaient en fait aucune idée 
de ce qu’était leur vie, des problèmes qu’ils rencontraient.

Nous nous sommes appuyées sur des extraits du film « No Comment » et sur un Power Point réalisé à partir de 
photos toutes vieilles d’au maximum deux mois.

Au milieu de notre intervention, quelqu’un a eu l’idée de mettre une boîte à chaussures sur la table (faute de 
chapeau) et nous avons ramassé une somme pas ridicule du tout par rapport au nombre de présents, en 
attendant des transports de dons par un des participants au débat, qui se rend souvent en voiture dans notre 
région.

Dominique et Jean-Marc Noé, du groupe « Vidéo en liberté »  qui nous invitait, nous ont accueillies chez eux 
avec chaleur et nous leur en sommes extrêmement reconnaissantes.

Claire Millot

Article paru dans Le Journal de Saône-et-Loire, 25/05/2015



Dominique Noé, organisatrice avec Claire Millot et Yolaine Bernard de l’association Salam de Calais. Photo J.-C. L. (CLP) 

Claire Millot et Yolaine Bernard de l’association Salam (Soutenons, aidons, luttons, agissons pour les migrants  
et les pays en difficulté) de Calais, étaient présentes, samedi, au Palace, pour une conférence.

Samedi, s’est déroulée, au Palace, à partir de 17 heures, une conférence-débat sur les migrants, avec Claire  
Millot et Yolaine Bernard, de l’association Salam de Calais. Au sommaire, à 17 heures, conférence-débat, et  
vers 20 heures projection de Ceuta, douce prison , documentaire de Jonathan Millet et Loïc. Il raconte les  
trajectoires de cinq migrants dans l’enclave espagnole de Ceuta, au nord du Maroc. Ils ont tout quitté pour  
tenter leur chance en Europe et se retrouvent enfermés dans une prison à ciel ouvert.
Les personnes présentes ont été très intéressées par ce sujet. La conférence a duré plus que prévu, car dès le  
début, énormément de questions ont fusé de la part des participants. Les réponses des deux conférencières ont  
été très précises. Les conditions de vie des migrants ont été abordées, il faut savoir qu’un centre d’accueil,  
Jules-Ferry, a été créé près de Calais, où les personnes sont nourries avec possibilité de se laver dignement,  
mais par contre ils ne peuvent pas être hébergés. Pour Dominique « nous avons informé les gens, et cette  
manifestation n’a pas servi à rien. »

J.-C. Lagoutte (CLP) 

« CITOYENS RÉSISTANTS D’HIER ET D’AUJOURD’HUI ».

Le lendemain, dimanche 24 mai, nous étions au Plateau des Glières pour le rendez-vous annuel des « Citoyens 

Résistants d’Hier et d’Aujourd’hui ». Jean-Claude Lenoir, notre président, était invité à participer aux « Paroles 

de Résistances » La cause des migrants était à l’honneur cette année : le film "Invisibles"  de Pascal Crespin 

avait été passé la veille au soir aux participants. 

Le mercredi, Jean-Claude nous avait annoncé qu’il ne pouvait se permettre de quitter Calais et qu’il n’irait 

pas… Laisser la place vide nous semblait désolant. Le jeudi nous avions l’accord des organisateurs pour que je 

le remplace : un remplacement presque au pied levé… Et quelle présomption !

Je  vous  avoue  n’avoir  réalisé  qu’une  fois  arrivée  sur  place  que  j’allais  parler  au  milieu  de  gens  hors  du 

commun : j’ai dit mon texte après celui de Patrick Pelloux (même s’il n’était pas présent en personne) et avant 

Annette Beaumanoir (92 ans, sautillante comme une gamine, résistante de 17 ans  en 1940, évadée de la 



prison des Baumettes en 1960 pour ses activités pendant la guerre d’Algérie et ministre en Tunisie dans le  

premier gouvernement Boumediene). Pour moi, trop tard pour ne pas parler, trop tard pour modifier mon 

texte (et même avec une semaine de plus, je ne crois pas que j’aurais pu faire autre chose). Il ne me restait  

qu’à me lancer avec mes tripes… C’est ce que j’ai fait…

Claire Millot

Photo Pascal Crepin

Pour plus d'informations sur ce rassemblement : http://www.citoyens-resistants.fr/

NOUVELLES DE CALAIS

L'OUVERTURE COMPLÈTE DU CENTRE JULES FERRY 

Depuis le 15 janvier, le Centre Jules Ferry offrait aux migrants le repas du soir (sous une grande tente), la 
possibilité de recharger les portables et des toilettes mobiles.

Le 16 mars ont commencé les soins avec une présence de la PASS et transport à l’hôpital en cas de nécessité.

Le 25 mars s’ouvrait l’hébergement des femmes (cent places pour elles et leurs enfants).

Le 13 avril tous les services étaient ouverts : le repas du soir dans un bâtiment, des douches et lavabos, de 
« vraies » toilettes, une laverie (avec des bacs pour laver à la main).

Le 9 avril  Monsieur Duval,  directeur du centre pour l’Association « Vie Active » a invité les bénévoles des 
associations, qui depuis les premiers jours leur prêtent main forte, à une découverte des locaux.

Un gros progrès pour la vie quotidienne de nos amis migrants.



Claire Millot.

Jean-Marie Chevreau a fait des photos pour nous :

La laverie

Les douches et les lavabos                                                                            Les toilettes

 



UN LOCAL POUR SALAM DANS LE CENTRE JULES FERRY 

Ils s’y étaient engagés.

C’est fait depuis mercredi 13 mai.

Nous avons eu les clefs d’une grande pièce claire dans le Centre Jules Ferry.

Bien sûr, nous n’y avons accès qu’aux heures d’ouverture du centre et cela ne remplacera pas le local que nous 
continuons à espérer trouver pour nous réunir et loger d’éventuels visiteurs.

Mais cela va nous permettre d’entreposer du matériel à donner à nos amis et en particulier à ceux qui arrivent 
tout juste et qui souvent n’ont rien… De nombreuses couvertures les y attendent déjà.
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LA "NEW JUNGLE" LE PLUS BEAU DES ABRIS 

ALPHA.      

Au début de l’année, rue des Dunes, en face des terrains vagues où des migrants commençaient à déménager, 
des pancartes sont apparues « Danger restricted entrance ». «Beware of dog ». 

En face, Alpha a écrit, devant  sa « case neuve »: 



« Nous devons tous apprendre à vivre ensemble comme des frères, sinon nous allons mourir ensemble comme  
des idiots ».

Ce Mauritanien a dû quitter  voilà une dizaine d’années un pays où les Noirs  sont souvent encore traités 

comme des esclaves et où la charia fait loi. 

Son errance à travers l’Europe recoupe le trajet de beaucoup de migrants : Turquie, Grèce – où il a travaillé 

deux ans dans une usine de profilés d’aluminium - Hongrie, Allemagne, Belgique, Paris et Calais, depuis six 

mois. 

Ici, cet architecte-constructeur de 32 ans bâtit, de ses mains, un ensemble que beaucoup considèrent comme 

un des plus réussis du bidonville : une maison couverte d’un toit conique fait d’herbes sèches, ramassées sur 

le site et tressées ; une cuisine en cours d’aménagement et même un poulailler pour Jeanne et Lulu, ses deux 

pondeuses ! Le tout à base de matériaux de récupération. Bien sûr, “ceci n’est pas une habitation” comme il le 

proclame, un peu plus loin, une cabane de ce ghetto des plus pauvres , mais ce travail témoigne d’une volonté 

de s’intégrer, même dans des conditions ignobles et de partager son savoir avec ses voisins d’infortune.

Maintenant, Alpha aimerait se poser et obtenir l’asile en France. Après tout, son père n’a-t-il pas combattu  

durant la guerre de 39-45 dans les rangs de l’armée française ?

Michel Vanparys

Photos Danielle Herbecq (21 mai)



DES NOUVELLES DE GRANDE-SYNTHE : 

DES ÉTUDIANTS EN ARCHITECTURE SUR LE CAMP 

Ils sont une vingtaine, étudiants à l’école de Belleville à Paris, avec leur prof.

Ils analysent les conditions de vie des migrants pour essayer d’apporter des réponses en termes d’architecture  
(dans l’immédiat et dans l’optique du déménagement du camp), ils sont intéressés par le côté concret de la 
chose (pour une fois ce n’est pas un projet « papier ») et ils ont prévu de revenir trois fois  (but : établir un 
cahier des charges,  réaliser le prototype d’un modèle.)

Les financeurs seraient la CUD, la Fondation Abbé Pierre et le Conseil Régional. La discussion est entamée avec  
eux.

Emmaüs est un partenaire officiel aussi mais peut-être pas financier.

Vendredi  3  avril  les  étudiants  ont  complètement  réparé  et  isolé  le  container  pour  le  rendre  à  nouveau 
habitable. 

Ils ont mis une toiture qui déborde et protégé le côté gauche  à l ‘extérieur puis se sont attaqués à l ‘intérieur. 
Du beau travail !
Ils ne toucheront pas aux cabanes comme cela avait été envisagé : trop cher et ils n ‘ont pas le matériel.  

Plusieurs rencontres ont eu lieu avec des représentants de MDM, de l’ADRA (qui intervient le dimanche sur le 
camp), de Salam, et avec des exilés qui ont l’expérience des « jungles ». Leurs projets sont très ambitieux, le 
financement n’est pas assuré mais ce sont des rencontres enrichissantes et pleines d’espoir…

Claire Millot
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APPEL AUX TALENTS CACHES

Une seule personne s'occupe de la mise en pages des Newsletters et des "Quai Salam".

Une seule personne s'occupe de la mise à jour du site internet.

C'est bien fragile.

Si vous avez les compétences requises et un peu de temps libre, 

contactez-nous sur notre adresse :

salamnordpasdecalais@gmail.com.

CONTACTEZ-NOUS

Salam Nord-Pas de Calais

http://www.associationsalam.org

salamnordpasdecalais@gmail.com

Association SALAM - Maison pour tous 

mailto:salamnordpasdecalais@gmail.com
http://www.associationsalam.org/


81, boulevard Jacquard 
62100 CALAIS 

ou
Association SALAM, Salle Guérin, 

Quartier St Jacques, 
59760 Grande Synthe 

APPEL AUX DONS 

Sur tous les camps le nombre de migrants est en permanente augmentation.

La situation à Calais est en pleine mutation. Tous vos dons sont précieux !
Rendez-vous sur le site de l'association (voir ci-dessus), rubrique :" Nous soutenir", ou envoyez tout 
simplement un chèque à :

Association Salam
Maison Pour Tous
81 bvd Jacquard

62100 Calais.

Un grand merci à tous nos généreux donateurs !
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